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LE CRÉDIT 

POUR L'EXPORTATION 

Du Radical : 

Le Congrès national pour la défense 

et le développement du commerce exté-

rieur, qui s'est tenu cette semaine à 

Paris, sous le patronage et la prési-

dence de notre distingué ministre du 

commerce, s'est occupé longuement 

de la question du crédit à long terme 

pour l'exportation. Le problème est 

vital pour un pays soucieux d'exercer 

sur le monde une action économique 

considérable. Et il faut dire qu'il a été, 

jusqu'ici, complètement négligé chez 

nous : à tel point que nos commer-

çants se trouvent, vis-à-vis de l'An-

gleterre et de l'Allemagne surtout, 

dans un état d'infériorité lamentable. 

En principe, l'expéditeur d'une 

marchandise se fait payer, soit au 

reçu de la livraison, toit lorsqu'un cer-

tain temps s'est écoulé depuis cette 

livraison. En fait, c'est â la seconde 

hypothèse qu'on a recours générale-

ment ; et plus long est le crédit, plus 

se développe le chiffre d'affaires de 

l'exportateur. 
L'Allemagne concède des délais 

beaucoup plus importants que les nô-

tres ; aussi son commerce d'exporta-

tion a-t-il acquis une prospérité qui 

doit faire notre admiration et notre 

envie. 
Pourquoi l'Allemagne, et aussi 

l'Angleterre, ont-elles fait de tels pro-

grès ? Leurs produits sont ils meil-

leurs ? Leurs négociants et leurs com-

missionnaires plus habiles ? Non. 
Mais, encore une fois, leur organisa-

tion bancaire leur permet d'accorder 

des crédits, qui forment en leur faveur 

une véritable prime. 
On corçoit, en effet, que l'exporta-

teur ait besoin, pour concéder de 

longs délais de payement, de s'ap-

puyer sur des banques qui le protègent 

solidement. Il a à attendre, pour ren-

trer dans ses fonds, la durée du 

voyage, la période de réception, le 

voyage de retour des fonds eux-mêmes 

ou de la lettre de change, le tout aug-

menté du laps de temps imparti com-

me crédit. Son capital, pendant de 

longs mois, va être ainsi immobilisé, 
si sa banque ne vient pas à son aide 

pour lui en avancer au moins partie, 

et lui permettre ainsi de faire de nou-

velles affaires. 
Actuellement, nos sociétés de crédit 

consentent bien quelques avances, par 

exemple sur traites documentaires ; 

mais elles n'ont pas le droit de faire, et 

il serait dangereux qu'elles fissent, un 

crédit important à tout client, puisque 

leur fonctionnement repose sur des 

dépôts de fonds remboursables à vue, 

ou à court terme, dont par conséquent 

elles n'ont pas le droit de disposer. 

Quant à la Banque de France, elle 

est entravée par la double règle du 
maximum d'échéance, trois mois, et 

des trois signatures ; et, astreinte, 

comme banque d'émission, à des lois 

'de rigoureuse prudence, elle ne peut 

consentir des escomptes extérieurs 

qu'à des clients de solvabilité ultra 

éprouvée. 
Il est donc nécessaire qu'une banque 

spéciale soit créée en France, avec 

unique but de faciliter le crédit au 

commerce extérieur. Les chambres de 

commerce ont émis le vœu : 1° Que 

cette banque se livre principalement 

aux opérations relatives à l'escompte 

et à l'encaissement du papier à long 

terme sur l'étranger ; 2° Que l'on 

poursuive la création de cette banque 

avec l'appui de la Banque de France 

et le concours des banques et établis-

sements financiers français. 
Il suffira, pour établir le nouvel or-

gane, de prendre modèle sur les deux 

nations qui, en la matière, ont su réa-

liser de si admirables progrès. 

En Angleterre, il existe de très 

nombreuses banques d'exportation, 

qui non seulement font les avances, 

mais s'occupent des recouvrements et 

fournissent, par l'intermédiaire de 

leurs succursales, tous les renseigne-

ments nécessaires au commerce. Sur 

la simple garantie du connaissement, 

et de traites acceptées par l'acheteur 

en échange des documents, elles font 

des crédits qui vont jusqu'à 75 o/° de 

la valeur de la marchandise. Ou bien 

elles pratiquent le revolving crédit, 

sous forme de traites à 90 jours tirées 

sur l'exportateur, sur la seule garantie 

de son crédit personnel, et renouvelées 

suivant les besoins. 
En Allemagne, la Deutsche Bank a 

su, notamment par ses succursales de 

Brème, de Hambourg et de Londres, 

soutenir admirablement le commerce 

national. Elle s'est toujours inspirée 

de ce principe d'Emile Herz : « L'hom-

me de confiance, au point de vue éco-

nomique, tant à l'intérieur du pays 

qu'à l'étranger, doit être le banquier. » 

Le système qu'elle a organisé est 

des plus ingénieux L'exportateur a 

vendu ses marchandises à une échéan 

ce généralement éloignée, et à des 

places d'outre-mer où elle ne seront 

payées par l'acheteur qu'après un 

voyage de plusieurs mois peut-être, 

et après déchargement du vapeur. La 

banque lui prend ses connaissements 

et donne l'ordre à son correspondant, 

souvent sa filiale, de livrer contre 

payement du montant de la facture, 

ou contre acceptation de la traite. 

En cas de non payement, mandé par 

câblopramme, la marchandise est dé-

posée dans un endroit fixé d'accord. 

En même temps, l'exportateur est mis 

à même de toucher, dés avant l'arri-

vée de la marchandise, partie du prix 

d'achat : il lui suffît pour cela d'en-

dosser les connaissements d'ordre 

assurant la livraison à destination, 

et de remettre les polices d'assuran-

ces qui s'y réfèrent. Si l'avance a lieu 

sur des marchandises qui ne sont pas 

encore vendues ferme, ou si les objets 

sont envoyés à un représentant d'ou-

tre-mer de la maison indigène d'ex-

portation qui doit s'efforcer de les 

vendre à l'arrivée, le prêt s'effectue 

par l'intermédiaire d'une succursale 

des banques allemandes, telle que la 

Banque Allemande d 'Outre-Mer, la 

Banque Asiatique, la Banque du 

Chili et de l'Allemagne, etc. Le/prêt 

fonctionne alors de la façon suivante ; 

les banques reçoivent et emmagasi^ 

nent elles-mêmes les marchandises à 
l'arrivée à destination, sur la demande 

du représentant d'outre-mer de l 'ex-

portateur indigène, et en vertu des 

connaissements qui leur sont remis ; 

par contre, elles payent les traites ti-

rées sur ce représentant, qui en couvre 

par la suite le crédit, au fur et à mesu-

re d3s ventes. 

Il nous sera facile, si nous avons 

le 30uci de nous adapter enfin aux 

mœurs énomiques modernes, de réa-

liser, en France, où les capitaux foi-

sonnent, l'institution capable de riva-

liser avec nos voisins. Nous devons 

féliciter hautement nos chambres de 

commerce d 'avoir mis la question à 

l'ordre du jour, une fois de plus, et 

conjurer le gouvernement de la Répu-

blique d 'avoir à cœur de la solution-

tionner pour le plus grand bien de' 

notre pays. 
CHARLES LEBOUCQ, 

député de Paris. 

Les Félibres de Paris 

Dimanche dernier, fut célébré, à 

Sceaux, la fête annuelle des Félibres 

à Paris. 

Ce pieux pèlerinage des méridio-

naux de la Capitale aux bustes de 

Florian, d 'Aubanel, de Paui Arène, 

de Mistral et de tant d 'autres qu'ins-

pira l'idée du culte de la grande 

patrie par l'exaltation des souvenirs 

de la petite, a réuni, comme d'ordi-

naire, un certain nombre de person-

nalités des mondes littéraires, artisti-

ques et politiques. Bien plus, l'intention 

nettement décentralisatrice de cette 

fête d 'art, de poésie et de souvenirs 

lui a valu, cette année, la ' présence 

d'un nombre encore plus grand de 

délégués des Sociétés provençales de 

Paris. 

Jamais, en effet, plus qu'à notre 

époque l'idée régionaliste, entendue 

dans le sens d'une autonomie admi-

nistrative et économique à redonner 

aux provinces françaises, ne s'est 

imposé à l'esprit de tous. La fête des 

Félibres, purement faite de sentiment 

à l'origine, revît de nos jours le ca-

ractère d'une affirmation de la vitalité 

provinciale, dont l'utilisation finira 

par s'imposer pour solutionner cer-

tains de nos problèmes sociaux. Ainsi 

que l'exprimait très poétiquement 

Jean Aicard dans une récente occasion, 

l 'idée félibréenne pieusement conser-

vée par tous ceux au coeur desquels 

demeure le souvenir du sol natal est 

en train de passer de l'ordre littérai-

re purement idéal dans l'ordre positif 

et social. « C'est ainsi que les chimè 

res deviennent des êtres et des actes, 

ajoutait-il. Ainsi les chansons ne sont 

point aussi vaines qu'elles le parais-

sent à certains esprits. On s'est d'abord 

attro ipé pour entendre les chanteurs. 

On s'aperçoit bientôt qu'on est légion 

et qu'on peut servir les idées ». 

Autour de leur président, M. Hen-

ri Brun, qui est aussi vice-présideut 

des Félibres, les Bas-Alpins de Paris 

sont venus péleriner en grand nombre 

à Sceaux, ils se devaient de ne pas 

manquer cette occasion d'affirmer une 

nouvelle fois les sentiments de foi 

ardente de nos populations et un 

avenir d'autonomie régionaliste, qui 

leur assurera par plus d'initiative plus 

de prospérité. 

La cour d'amour fut ouverte et la 

reine des Félibres pour l'année 1912, 

l'inaugura par un message très ap-

plaudi dû à la plume de notre ex-

cellent compatriote M. René Brun 

et dont nous détachons les passages 

suivants : 

Comme je m'éveillais ce matin, j'étais reine, 

Heine d'un rêve clair égaré dans ces plaines 

Au cours de l'imprudente escapade d'un fou. 

Ce fou c'est le mistral et ce rôve c'est vous. 

Je suis reine aujourd'hui de tout ce que désire 

Votre cœur d'exilé. Les espoirs, les sourires. 

Les souvenirs cueillis sur la route aux buissons. 

Amis, je vous ferai tout avoir.... en chansons. 

Désirez, demandez 1 Une fois dans ma vie. 

Je puis être la fée et faire des folies, 

Détailler du soleil, découper du ciel bleu. 

Je suis reine d'amour des Félibres. Je veux ! 

Je veux que cette enceinte imite un romérage. 

Où l'on chante, où . l'on danse à l'abri des ombrages. 

Et qu'ici l'on évoque, au lieu de ces maisons, . 

La dentelle des pins brodés sur l'horizon. 

Il faut que ce rayon de soleil un peu pâle, — 

Soleil anémié de notre capitale, — 

Qui semble s'attarder en badaud parmi nous 

S'échappe et, devenu vigoureux tout à coup, 

Qu'il s'en aille porter aux êtres comme aux choses 

Le remède inédit aux tristesses sans causes ! 

11 faut — et ce sont là toutes mes volontés — 

Le culte de l'effort au nom de la Beauté. 

Rêvez mais agissez. Faites que vos poètes 

Ne soient pas rien que des metteurs de (rouble en téte. 

Mais les maçons de cet édifice éternel 

Qui, se puraut de réve est bati de réel. 

Félibres, apportez votre [lierre de taille 

Et chaînez en peinant, car, tandis qu'on travaille, 

Rien ne vaut un refrain repris mezzo voce 

Pour décupler l'effort sans y faire penser. 

Nous DOUS en voudrions d'ajouter 

le moindre commentaire à de si poé-

tiques' idées, si joliment exprimées : 

Il n'y a pas lieu de nous en étonner, 

tant il est dans notre race de garder 

en sensations et en souvenirs le culte 

de « cette infinité de choses familiè-

res, délicates et chères, auxquelles est 

suspendu notre cœur. » 

Slalion Séricicoie 
des Basses-Alpes 

M. Ândrieux, député de Forcalquier, a 

posé à M. le Ministre de l'Agriculture une 

question écrite, pour lui demander : 

1° S'il est exact qu'il ait décidé la suppres-

sion de la station séricicoie de Manosque ; 

2° dans le cas de l'affirmative, quels motifs 

justifient cette suppression au moment où la 

sériciculture a besoin d'être guidée et encou-

ragée dans le département des Basses Alpes, 

dont les ressources sont si réduites. 

M. le Mininistre de l'Agriculture a publié 

au Journal Officiel la péponse suivante : 

It est exact que la station séricicoie de 
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Manosque est supprimée à dater du 1
er

 Octo-

bre 1912, mais une autre station sera créée à 

la même date à Draguignan. 

La station de Manosque a été créée en 1893 

dans l'espoir qu'elle aiderait puissamment au 

relèvement de la sériciculture dans le dépar-

tement des Basses-Alpes. 

Mais, malgré les efforts de son directeur, 

cette station ne semble pas avoir atteint ce 

but ; on contaste que la situation de la cultu - S 
Te du mûrier et de 1 industrie séricicoie ne 

s'est pas améliorée. 

Les Basses Alpes viennent actuellement au 

huitième rang quant au nombre de sérici-

culteurs et à la production des cocons frais, 

au neuvième quant à la quantité de graines 

mises en circulation. L'industrie du grainage 

y périclite de jour en jour, et les éleveurs de 

versa soie diminuent également chaque année. 

La station de Manosque n'a donc eu aucune 

action heureuse sur cette situation qu'il con-

vient de déplorer. 

Il n'y a pas lieu de s'en étonner outre me-

sure, car elle se trouve placée dans des 

conditions défectueuses. Mal située au point 

de vue des communications, elle n'a pas, 

en outre, rencontré les concours financiers 

qui lui étaient indispensables pour accom 

plir une œuvre véritablement profitable, telle 

• que l'avait comprise l'administration de 

l'agriculture. 

Le Ministère de l'Agriculture pourvait donc 

seul à l'entretien de cette station er les fonds 

qu'il peut mettre à sa disposition sont notoi-

rement insuffisants, 

Or, le, département du Var demande depuis 

plusieurs années qu'il soit installé une station 

séricicoie à Draguignan, mettant à ma dispo-

sition des subventions annuelles importantes 

d'un total de 2.430 fr., à savoir : 1.000 fr. du 

département, 1.200 fr, de la ville et 250 fr. de 

la société d'agriculture. 

Si l'on ajoute que le Var comprend plus de 

.7.000 sériciculteurs, que le nombre des grai-

neurs, dont les plus importants sont soumis 

au contrôle l'Etat, y est très peu élevé, que^ 

Draguignan est, dé plus, une ville importante 

ayant des communications faciles avec les 

départements sérïcicoles voisins, on reconnaî-

tra qu'il était préférable de créer une station 

séricicoie à Draguignan et de supprimer celle 

de Manosque. 

D'ailleurs le nouvel état de choses ne peut 

être qu'avantageux au département des Bas-

ses-Alpes même, qui profitera d une station 

suffisamment dotée, disposant de plus grands 

moyens d'action, et, par suite, pouvant rendre 

de réels services. » 

HCHOS & NOUVELLES 

Joyeuseté officielle. 

Extrait d'un rapport d'agent : 

«... Nous avons rencontré boulevard Vol-

taire un animal d'une espèce jusqu'alors in-

connue, simulant la tortue et essayant d'arra-

cher les pavés avec son nez. . . » 

Renseignement pris, l'animal « inconnu » 

en question est un tatou, échappé d'une mé-

nagerie. 

La voix de l'Innocence. 

Chez un charbonnier marchand de vins du 

quartier des Halles : 

— S'il vous plait, madame, quatre sous de 

charbon de Paris. 

— Bien, Monsieur. 

Et l'on vous sert. 

Et vous entendez, venant de la cave, une 

voix de gamine qui crie : 

— Maman, y'a pu d'eau dans l'seau pour 

faire du vin à huit sous I... 

— Et avec ça, monsieur ? 

Le Buste d'Henri Brisson. 

En présence du président de la Chambre 

et des membres du bureau, il a été procédé 

cette semaine à l'installation du buste de 

M. le président Henri Brisson dans l'une 

des grandes salles du Palais Bourbon (salle 

Pujol). 

Ce buste; offert à la Chambre par M. 

Jacques Girerd, est l'œuvre du sculpteur Léo-

pold Bernstamm. 

Dans la même salle se trouvent déjà les 

bustes des présidents Gambetta et Floquet, 

dus au ciseau de Mercié et de Daiou. 

, * » 

La Duchesse. 

Le lieutenant colonel de Mac Mahon, fils du 

maréchal président, eH nommé colonel. On 

sait qu'il a épousé Mlle de Chartres, un mo-

ment fiancée au duc d'Orléans. 

Lorsqu'il fut nommé chef de bataillon au 

Havre, les officiers, qui devaient faire visite 

aux nouveaux arrivants se trouvèrent embar-

rassés. Quelle formule employer pour saluer 

la duchesse ? 

Devaient-ils dire : « Mes hommages, ma-

dame la Duchesse », ou « Votre Altesse veut-

elle accepter mes hommages? », ou « Madame, 

agréez mes hommages » ? 

Ils confièrent leur anxiété au duc officier. 

— La duchesse ? s'exclama-t-il, du déco-

rum, elle s'en f... I 

Chronique Locale 

SISTERON 

Fête Nationale du 14 juillet. 

— Nous publions ci dessous le pro-

gramme de la fête : 

Samedi 13, à 9 h. du soir, retraite 

aux flambeaux par les Touristes des 

Alpes. 

Dimanche 14, à 6 h du matin, sal-

ves d'artillerie ; à 2 h. du soir, Cours 

St-Jaume, concours de boules, 40 fr. 

de prix plus les entrées fixées à 1 fr. ; 

à 3 h , Cours Paul Arène, concert par 

les Touristes des Alpes ; à 9 h , sur le 

Pré de Foire, brillants feux d'artifice ; 

à 10 h., Place de la Mairie, bal A grand 

orchestre. 

Le Festival d'Aix. — Ainsi que 

nous l'avions annoncé, la musique de 

notre ville est allé participer dimanche 

dernier au grand festival musical qui 

avait lieu à Aix Elle a été reçue 

à la descente du train par M. Gebelin, 

qu' compte de nombreuses amitiés par-

mi les musiciens, avec bonne grâce, il 

.Vestmis à leur disposition. Les Tou-

ristes des Alpes ont donné un concert 

devant le grand café Clément et ont 

obtenu un réel succès souligné par de 

frénétiques applaudissements, ce qui 

revient à dire que lorsque nos mu-

siciens veulent faire bien, ils le 

peuvent. 

Ils ont visité la grande ville proven-

çale et ont assisté au défilé de 25 so-

ciétés musicales. Ils ont écouté aussi 

un magnifique concert donné par la 

musique des Equipages de la Flotte et 

ont pris part â l'exécution d'ensemble 

d'un morceau joué par toute î les so-

ciétés musicales réunies. Une maquette 

artistique a été la récompense de 

leur bonne exécution. 

Le lendemain lundi, étant jour de 

chôme, nos joyeux compatriotes sont 

descendus à Marseille y passer la jour-

née qui fut bien un peu contrariée par 

la pluie mais qui d'un autre côté tut 

agrémentée d'un excellent concert de 

fourchettes où, devant une bouilla-

baisse des mieux cuisinées, tous se 

montrèrent à la hauteur de leur tâche. 

Chacun a gardé le meilleur souvenir 

de ces deux jours de sortie où la plus 

franche camaraderie n'a cessé de ré-

gner. Ce qui fait déjà grand honneur 

aux Touristes 

Gomité des fêtes. — Le troi-

sième bal offert par le Comité des fê-

tes aura lieu demain au quartier de la 

Saunerie. Le programme composé ne 

varietur comporte bal, illuminations 

et un concert donné par la musique. 

Comme toujours la population et la 

jeunesse se rendront dans ce quartier 

pour s'égayer et s'amuser. 

•Kl 5»-

Le temps qu'il a fait.— Dans un 

de nos numéros d'hiver, nous mani-

festions la joie de voir l'été passer l'hi-

ver chez nous ; aujourd'hui nous crai-

gnons que l'hiver ne passe l'été chez 

nous. Comme aux jours d'octobre il a 

fait froid, la tenue d'hiver était tou-

jours de rigueur et l'er'redon su sup-

portait. Nous ne nous plaindrions pas 

i de ces intempéries si les blés ne de-

vaient pas en souffrir un peu ainsi que 

l'agriculture en général. 

Ces temps incertains se généralisent 

dans toute la région et c'est un éton-

nement partout, mais les intempéries 

comme la politique sont deux satellites 

qui se déplacent bien souvent et n'oc-

cupent jamais leur centre, nous 

l devrions y être habitués depuis long-

! temps et cependant nous sommes tou-

j jours étonnés. 

Championnats du "Sisteron-

1 Vélo ". — A l'occasion du 14 juillet, 

I le Sisteron-Vélo fera disputer ses 

(
épreuves de championnat. A ce sujet 

nous pouvons annoncer qu'une épreuve 

de course à pied sera réservée aux en-

fants au dessous de 15 ans. 

Nous donnerons dans notre prochain 

numéro tous les détails relatifs à l'or-

ganisation de ces intéressantes épreu-

ves sportives. 

Un déménagement peu banal 

— Dans la soirée de jeudi, le quartier 

des Quatre-Coins a été mis dans une 

douce hilarité par le spectacle peu 

- banal qu'offrait une femme d'humeur 

joyeuse qui, logée au 2m " étage de la 

maison de M. Richaud, boucher, lan-

çait dans la rue matelas, hardes et 

vaisselle. 

Cet spectacle avait attiré en cet en-

droit tous les habitants de ce quartier 

qui saisirent cette occasion pour se 

livrer à de douces réflexions et rire de 

cette attraction digne du cinéma. 

Les gendarmes appelés eurent tou-

tes les peines du monds pour mettre 

à la raison cette femme irréductible 

dont on ignore les motifs qui l'ont 

poussée à se livrer à ces excentricités 

Excursionnistes Sisteron-

nais. — Avec les vacances voici re-

venir les excursions en montagne car 

on est heureux de s'échapper un di-

manche, aller au grand air respirer à 

pleins poumons et reposer l'esprit de 

toutes les tracasseries de la semaine. 

Les excursionnistes Sisteronnais qui 

n'attendent que ce moment pour 

franchir l'espace ont projeté, pour 

dimanche 28 juillet, une belle excur-

sion qui sera clôturée par une par-

tie de pêche a la ligne sur les bords de 

la Méouge. 

Voici l'itinéraire : 

Vallée de la Méouge, gorges de Po-

met, visite de Lachaud, dans la soirée 

grand concoùrs de pêche à la ligne. 

Les dames pourront prendre part à 

cette sortie dont nous publierons pro-

chainement l'heure du départ et l'heu-

re de l'arrivée. 

Guillaume Tell au Casino. — 

Le cinéma « le Rêve » à l'occasion de 

la clôture de sa saison d'hiver, nous 

donnera aujourd'hui samedi une véri-

table soirée de gala. En effet nous ver-

rons sur l'écran la magnifique projec-

tion de Guillaume Tell, la tragédie de 

Schiller, tandis qu'une délicate artiste, 

' Mlle Claire Serlya, du Conservatoire 

de Marseille, chantera les plus beaux 

airs de l'opéra de Rossini. M. Varen-

ne, directeur de l'école de musique de 

Digne, accompagnera au piano et 

jouera une grande fantaisie sur Guil-

laume Tell. 

Le programme est complété par 

une belle série de films parmi lesquels : 

les 2 chemins, grand drame ; un mon-

sieur qui a un tic, joué par Galipaux ; 

Rigadin fail de la contrebande, jcué 

par Prince et enfin un joli conte en 

couleurs : la légende des Ondines pen-

dant lesquels M. Varenne improvisera 

avec son talent habituel des adapta-

tions musicales. 

C'est là une soirée que les amateurs 

d'art et de belle musique ne manque-

ront pas. 

Fête Nationale du 14 juillet. 

— La Fête Nationale du H juillet 

donne lieu, chaque année, a de nom-

breux déplacements sur le réseau 

P.L. M. si remarquable par les belles 

régions qu'il dessert. 

Les voyageurs apprendront avec 

plaisir qu'à l'occasion de cette fête, 

les coupons de retour des billets 

d'aller et retour délivrés à partir du 

4 juillet 1912 seront valables jusqu'-

aux derniers trains de la journée du 

18 juillet, étant entendu que les bil- ; 

lets qui auront normalement une va-

lidité plus longue conserveront cette 

validité. 

La même mesure s'étend aux billets 

d'aller et retour collectifs délivrés aux 

familles d'au moins quatre personnes. 

La Compagnie P.L.M. mettra en marche, j 
les 22 juillet et 8 août prochains, au départ 

de Paris, deux trains spéciaux, à prix réduits, 

sur le Dauphiné. 

Le retour pourra s'effectuer au gré des 

voyageurs jusqu'au 1« novembre 1912. 

Prix des places aller et retour, de PARIS 

aux gares ci-après : 

2» classe 3e classe 

Grenoble et St Marcllin 50 fr. 32 f. 30 

Romans-Bourg-de-Péage 51 « 33 f. 50 

Veynes 56 « 36L50 

Die 60 « 39 f. 

Gap 58 « 38 f. 

Briançon 64 « 50 42 f. 

Sisteron 60 « 39 f. 

Digne 62 « 50 41 f. 

Pour plus amples renseignements, consul-

ter les affiches exposées dans la plupart des 

gares et dans les principales localités. 

B'LAV-CIVIL 

du 29 juin au 5 juillet 1912 

NAISSANCES 

MARIAGES 

Néant. 

DÉCÈS 

Bouveris Vincent Melanis, retraité, 54 ans, 

la Baume. 

Donnet Marie Emile Calixte, voiturier, 36 

ans, rue Saunerie. 

nu fiPMAMnP ménage ' gages 80 francs 

Ull ULlflnlIUL nourriture, logement ; 

homme jardinier, femme cuisine et ménage. 

Références exigées. S'a fresser GOETZ, villa 

Arry, Saint-Tropez, Var. 

»-— • n i IP i ir miim i mu m n timmi »■■— 

SAV0N.C0NG0S3SS 

Bergerac 21 mars 1910. L'effet des Pilules 

Suis es est merveilleux contre la constipation 

et les malaises qui en sont la conséquence. 

AL1XAN (aie-, leg.) 

Le plus efficace des remèdes 

Il n'existe pas de remède plus efficace que 

la Poudra Louis Legras, pour calmer instan-

tanément les plus violents accès d'asthme, ca-

tarrhe, essoufflement, toux de vieilles bronchi-

tes suites d'influenza et de pleurésie. Les rhu-

mes négligés guérissent de même rapidement 

par l'emploi de cette Poudre merveilleuse qui 

a obtenu la plus haute récompense à l'Ex-

position Universelle de 1900. Une boite est 

expédiée contre mandat de 2 fr. 10 adressés à 

Louis Legras, 139, Bd Magenta, a Paris. 

Chemins de fer de Paris-Lyon-Méditerranée 

Guide P-L-M des Alpes. — 

Les touristes et les amis, de plus en 

plus nombreux, de la montagne, ac-

cueilleront avec plaisir l'apparition du 

petit guide pour nos belles Alpes fran-

çaises que la C" des chemins de fer 

P. L.-M. vient de faire éditer d'une 

façon particulièrement luxueuse. Cette 

élcg mte publication comporte de nom-

breuses illustrations en similigravure, 

un superbe panorama de la Chaîna 
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du Mont-Blanc et un texte descriptif 

des plus intéressants accompagné de 

cartes en couleurs . — Une deuxième 

partie est consacrée aux combinai-

sons Je voyages (billets à utiliser pour 

visiter les AlpesJ et une troisième 

partie aux horaires des principaux 

trains d'accès aux Alpes et des divers 

services de correspondance P.-L.-M. 

par automobiles, notamment du grand 

service d'auto-cars de la Route des 

Alpes « Evian-Thonon-Nice ». 

Le guide P.-L.-M. des Alpes est 

adressé franco à toute personne qui 

en fait la demande accompagnée de 

Ofr. 50 en timbres-poste, au Service 

Central de l'Exploitation, 20, boule-

vard Diderot, à Paris. 

Le moment est venu de rappeler aux nom-

breux amateur de tourisme, la prochaine 

réouverture du grand service d'auto-cars de 

la Route des Alpes Nice Evian, qui a obtenu, 

pendant la saison de 1911, le succès considé-

rable que l'on sait. 

Ce service fonctionnera à partir du lr juil-

let et jusqu'au 1S septembre : comme l'an 

' passé, le touriste pourra effectuer la magni-

fique randonnée du départ de Nice ou d'Evian, 

faire le parcours total, ou seulement une par-

tie ; s'arrêter en cours de route dans les 

centres d'excursions desservis et y séjourner ; 

mais il y a de plus à sa disposition de nou-

velles combinaisons de voyages à prix 

réduits : 

1° Grands circulaires, comportant la visite 

d'ensemble des Alpes françaises avec emprunt 

du parcours complet des services de la Route 

des Alpes entre Evian-Thonon-Nice. 

2» Grands circulaires (par chemin de fer) 

avec parcours facultatifs sur la Route des 

Alpes comportant la visite de l'ensemble du 

Massif. 

3» Circulaires régionaux, formant uie sé-

rie de voyages intéressants au point de vue 

touristique- et reliant entre elles les princi-

pales stations de villégiature, tourisme ou 

villes d'eaux, 

4» Circulaires d'excursion, Voyages plus 

courts autour de certains grands centres et 

pouvant s'effectuer en une seule journée. 

Po'ir tous renseignements, s'adresser aux 

gares, bureaux de ville ou agences de voyages, 

Il est intéressant de consulter le petit Guide 

P.L.M. det Alpes, élégante publication, en 

vente dans les principales gares, bureaux de 

villes et egences de voyages, et qui est envoyé 

franco sur demande accompagnée de 0 fr. 50 

adressée à la Compagnie P.L.M. (Publicité) 

20, boulevard Diderot, à Paris. 

Etude de M° PIERRE BOREL 

Licencié en Droit, Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

PREMIER AVIS 

Par acte aux minutes du notaire 

soussigné, en date du 22 juin 1912 

enregistré, M Jules César NEVIÈRE, 

industriel aux Bons-Enfants commu-

ne de Peipin, a vendu à son fils M. 

Georges NEVIÈRE le fonds de com-

merce de fabricant de chaux et ciments 

lents qu'il exploitait à Peipin, hameau 

des Bons-Enfants. 

Faire opposition dans les dix jours 

de ia deuxième insertion en l'étude du 

notaire soussigné, domicile élu. 

P. BORGI, 

4 louer présentement 

APPARTEMENTS 
composés de 5 à 7 pièces, meublés 

ou non meublés. Cabinet de nécessi-

tés et Terrasse. 

S'adresser au bureau du journal. 

BONNE OCCASION. A VENDRE 

AUTOMOBILE 
Marque Raynaud, 4 places, tonneau 

démontable, magnéto et accessoires. 

Essais sur n'importe quel parcours. 

Prix modéré 

S'adresser au bureau du journal. 

Bonne Occasion 

A VENDRE «SaSt1 

pour vieillards ou convalescents 

S'adresser au bureau du Journal. 

H uile d'olive garantie pure 
à t fr »â le kilos. 

S'adresser chez M. Anlonin REYNIER, 54 
rue Droite, Sisteron. 

X Rendre une VOITUItH à 
tt T quatre roues, avec capote en cuir, 

le tout en bon état. S'adresser au bureau du 
journal. 

Chemins de fer de Paris Lyon-Méditerranée 

STATIONS THERMALES 
desservies par le réseau P-L-M 

Aix-les-Bains. Besançon (la Mouillère), 

Châtelguyon (Riom), Evian-les Bains, 

Fumades les-Bains (St-Julien-les-

Fumade=), Genève, Menthon (Lac 

d'Annecy), Royat, Thonon les-

Bains, Uriage (Grenoble), 

Vais, Vichy, etc. 

Billets d'aller et retour collectifs, l re , 2e et 

3e classes, valables 33 jours avec faculté de 

prolongation, délivrés du 1' mai au 15 octobre 

dans toutes les gères du réseau P-L-M aux 

familles d'au moins trois personnes. 

Minimum de parcours simple : 150 kilo-

mètres. Arrêt facultatifs. , 

PRIX : les deux premières personnes 

paient le tarif général, la troisième personne 

bénéficie d'une réduction de 50 o/o, la qua-

trième et les suivantes d'une réduction de 

75 o/o. 

Demander les billets quatre jours à l'avance 

à la gare de départ. 

*** 

Billets d'aller et retour 

de vacances à prix réduits 
(lre ) et 3me classes) pour famille d'au 

moins 3 personnes délivrés du 15 Juin au 

30 Septembre. Validité jusqu'au 5 Novembre. 

Minimum de parcours simple : 150 kilomèt. 

Arrêts facultatifs. — Prix : Les deux pre-

mières personnes paient le tarif général, i\a 

3" personne bénéficie d'une réduction de 50% 

la 48 et chacune des suivantes d'une réduc-

tion de 75 %■ 

Faire la demande de billets quatre jours à 

la gare de départ. 

Billets a> voyage circulaires 

EN ITALIE 

La Compagnie délivre, toute l'année, à la 

gare de Paris P.L.M. et dans les principales 

gares situées sur les itinéraires, des billets de 

voyages circulaires à itinéraires fixes, per-

mettant de visiter les parties les plus intéres-

santes de VItalie. 

La nomenclature complète de ces voyages 

figure dans le Livret- Guide Horaire P.L.M. 

vendu 0.50 dans toutes les gares du réseau. 

Ci-après, à titre d'exemple, l'indication 

d'un voyage circulaire au départ de Paris : 

Itinéraire (81 A 2) — Paris, Dijon, Lyon, 

Tarascon (ou Clermont-Ferrand) Cette, Ni-

mes, Tarascon (ou Cette, le Cailar, St Gilles) 

Marseille, Vintimille, San Remo, Gènes, Novi, 

Alexandrie (ou Voghera, Pavie), Milan, Turin 

Modane, Culoz, Bourg (ou Lyon), Maçon, Di-

jon, Paris. (Ce voyage peut être effectué dans 

le sens inverse). 

Prix : l re classe, 194 f. 85 ; 2™ cl. 142 f. 20) 

Validité, 60 jours. Arrêts facultatifs sur tout 

le parcours. 

m g—, aeaft un Dul cn4i ium« 

g g
 K

a nnCTDC aire de faire connaîtra 

UN rnElKfc «ia 
rapidtmnt tt radletleawat apllepsle, Maladie» 
du IritlmMaiiTili, xrenraatùènl*. 
Icrinl l'Abat LAURET, Cor* 4 ETT»UT11 I« (Loirttk 

Faut-il boire du sang ? 

La liansfusion du sang, o'est-à-dire l'injection 

directe dans les veines d'un malade du sang 

d'un individu sain a été longtemps en honneur 
On a reconnu depuis que ce sang étranger 

était détruit immédiatement par celui du mala-
de. On a alors proposé de boire du sang, et 
nombre de gens vont encore aux abattoirs ava-

ler un bol de sang irais. Les anémiques, les 
personnes sans force et les convalescents n'ont 

plus besoin de se livrer à cette répugnante 

méthode, puisqu'ils peuvent boire de l'eau de 
Bussang, source Salmade ou des Demoiselles, 

qui par ses principes minéralisateurs parfaite-
ment assimilables en fer, arsenic èt manganèse 

aboutit à un résultat supérieur, Tout le monde a 
intérêt àse souvenir de cette heureuse action de 

l'eau de Bussang, et chacun ne doit pas hésiter 
a recommander cette eau à un malade et à un 

anémique. 

Bulletin Financier 
Le début .le ia séance a été assez agité, mais 

le marché n'a pas tardé à faire montre de 

meilleures dispositions. 

La rente française est restée lourde à 92.35. 

Les Fonds d'Etats étrangers sont irréguliers. 

L'Extérieure est faible à 94,75 ; on redoute 

une crise ministérielle. Les Fonds Russes sont 

soutenus : 4 1/2 0/0 1909, 101.95. 

Les Etablissements de Crédit sont calmes, 

Socié é Générale 820 ; Crédit Lyonnais 1505; 

Banque Franco Américaine 518. Fermeté aux 

environs de 299 de la Binqne française pour 

le Commerce et l'Industrie, qui procède actu-

ellement au prix de 1640 francs au placement 

d'actions entièrement libérées, de la Banque 

du Commerce de Sibérie, du pair de 250 

roubles. Le placement ressort à 6 0|0. 

Les valeurs industrielles russes sont acti-

vement traitées et bien disposées. 

L'action Usines Smieloff est bien tenue à 320. 

A ce cours elle se capitalise d'ailleurs à près 

de 10 0/0. 

Le compartiment crupifère est en légère 

reprise : le Rio s'avance à 2.046. 

NOVEL, 

42, rue Notre-Dame-des-Victoires, Paris, 

Boulangerie- Pâtisserie 

en pleine prospérité, à céder 

Centre de la ville. — Pas d'échange 

de blé. 

S'adresser : J. BORNAND, Bri-

gnoles (Var). 

Pour se rafraîchir 
. Votre organisme crie la soif, votre gosier 

est desséché : rafraîchissez- v us av?c l'eau ga-
zeuse, digestive de Bussang. Par ses 
qualités et ses propriétés reconstituantes, elle 
vous permettra de supporter les chaleurs 

LA VIE HEUREUSE 
Il faut lire dans la SV1E HEUREUSE du 

15 juin l'enquête qui est consacrée à Rousseau 

dont on célèbre en c<i moment le second cen-

tenaire. A cette question « Devez-vout à 

Rousseau une part de votre idéal f » elle ap-

porte les curieuses réponses des femmes et 

des j°unes gens qui sont, on le sait, les vé-

ritables dispensateurs de la gloire aux poètes. 

Une nouvelle émouvante de J.-H. Ro«ny, une 

magistrale étude d 'histoire du comte d'Haus-

sonville, une comédie d'Albert Flament, un 

essai pénétrant de Mme Bernardini Sjoestedt 

sur la Misogynie de Strindberg, ajoutent en-

core à l'intérêt littéraire de ce numéro. En 

une de ces chroniques profondes et humoris-

tiques ou il est maître, M. Abel Hermant 

présente Un Grand Mariage ; des dës'ins de 

Brissaud, d'une irrésistible fantaisie, com-

mentent ce texte spirituel ; Pierre de Tré-

viéres, arbitre des éléflances, y donne quel-

ques avis indispensables et inimitables sur 

['Entrée dans le monde ; on y assiste au 

fameux Bal Persan de la Comtesse de Cha-

brillan ; un dessin du maître Lelong y célèbre 

le Trente-troisième anniversaire du Prince 

Impérial, on y peut admirer la grande canta-

trice, Miss Maggie Teyte et les danseurs 

Russes dans leurs dernières créations. Des 

chroniques de Jacques de Coussange, Henry 

Bidou, H.-L. de Péréra complètent la Revue 

de l'actualité mondaine, artistique, théâtrale 

du mois. 

Départements, 7 fr.; Etranger, 9 fr.; le nu-

méro, 50centim8s. 

MESDAMES 
fi vous état inquiètes pour vos époquel 
mouleurs, irrégularités , retards on 
suppressions"!, éorivai an confiance à 
G .L»ACROIX,0->&,PlMrm"->Spéclaliste, 

39, Rue Neuve, à LILLE, noi TOUS enverra 
lous renseignements demandés (8* AHNÉK). 

* LE CÉLÈBRE 

REGENERATEUR DES CHEVEUX 

AYCZ-VOUS aes cheveux gris < 
Avez-Yous des pellicules ? 
Vos cheveux tombent-ils V 

Si oui, employez 
le ROYAL WINDSOR 
Ce produit par excel-
lence rend aux Che-
veux gris leur cou-
leur et leur beauté 
naturelles, arrête la 
chute des Cheveux 
et fait disparaître 
les Pellicuï€ Résul-
tats inespéi ^Exï. 

mots ROYAL WINDSOR. Chez les Colffei Parfi> 
meurs, en flacons et demi-flacons. Envoi , ,nco tf« 
vraspectussur demande. £3n-treriôt: 28, Bued'Enrjhlin, PASiS. 

RICQLES 
RICQLES 
RICQLES 
RICQLES 
RICQLES 
RICQLES 

CalDie la Soi! 
ASSAINI'. 

L'EAU 

DIGESTIF 

MfeMërip 

PRÉSERVE 
EPIDEMIES 
DENTIFRICE 

EAUdaTOILETTE 
Antiseptique 

Seul YÉrïtabîe 
ALCOOL 

DE MENTHE 
HORS CONCOURS 

PARIS 1900 

2 GRANDS PRIÎ 
LI*-E 1905 

f
BB Vient de paraître : H^fc 

L'AGENDAj 

G ALLIA 
:: PRATIQUE :: :: 

ÉLÉGANT :: SOLIDB 

Le Mieux Documenté 

Son Format : 35 X 1.5, reliure toile verte 

Son nombre de Pages : 400 (Une par Jour) 

St'> Renseignements: l'A. B.C. des Aifaires 

Su frime : Une Carte des Chemins de Fer 

Pmx : 2 FR. 75 
S Chez tous les Libraire)* 4 

HACHfT-TE A Q\ ÉDITEURS 

L'Imprimeur Gérant : Pascal LfEUTfER 

Epicerie- Droguerie Vve A. TURIN 

Rue de l'Horloge — SISTERON 

Spécialités de Café, Chocolats et Cacaos 

Mastic pour le greffage ; Cire à cacheter les bouteilles 

Légumes secs ; Morue 1 er choix 

Sulfate de fer et de cuivre ; Farine de lin ; Moutarde 

Parfumerie; Savons de toilette ; Bois et savon de Panama ; Essences 

Alcool de Menthe ; Liqueurs ; Eau des Carmes 

Teintures. — Peintures- — Antirouille. — Eponges 

Bouillies pour le Sulfatage des Vignes 

Droguerie V e TURIN, rue de l'Horloge, Sisteron 
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Automobiles, Cycles, 

GEOT 
HUILE- ESSENCE, 

Motocyclettes. 

STOCK MICHELIN 

LOCATION AUTOMOBILES, prï> très réduits 

Ut 
succès H. Martel 

Rue Droite SISTERON — Basses-Alpes 

NOUVEAUTÉS ! E5 
Demandez chez tous les Libraires 

1* La colle blanche supérieure 

" FIXOL " 
St fait en 2 grandeurs de flacont 

0 lr. 95 et 1 ir. 90 

La meilleure des oolles actuelt** "1 
• • POUB TOUS USAGES - J I 

2# L'encrier breveté S. G. D. G 
lareruble à niveau constant 

Le "PLENUM " 
Se remplit une fois par an I 

4 Modèles - 1 Ir. 95 à 14 fr. 

Vient de Paraître 
LA LIVRAISON • 

Complet en 20 
Livraisons 

Un franonet-
livraison 

Le plus économique et le plus parfait des 
a o encriers actuellement en vente. » » 

HACHETTE & C«S ÉDITEURS 

HACHE! 

79.Bd Sai 

LES 

CRBATIONS i 
DE L'HOMME, | 

Plus de 700 admirâmes Photographies 

Gardez=Vous 

I des Bohémiens et des Chemineaux 

tettrs signes secrets et tracs dévoilés par 

If,, 
LE NUMÉRO : 

1^ CENTIMES 

.REMBOURSE PAR S Si 

SUPERBE PRI? 

 POUR U» - — 

ABONNEMENT DTS'.D 

 DE 3 WIOIF 

Ù Jardins ôHasses ^Cout s 

Au prix txctptiwmelde ifr. (Etrange! . i /> i 

A.irciser ce Coupon svec l< montant, s 

MM. MACHETTE et Ci«, 79, Bd St-Germain. Paris 

Dans son Merveilleux Numéro Spécial 

ENCHASSE 
"BON 25 Articles deslan ipécialÎ8tescynégêtiques. 

Couverture et 2 hors-texte' en couleurs, 

d'Admirables tableaux de Chasse 
— 100 dessins et photographies — 

En vente partout et chez Hachette et C'° 

iSPBTTMlTW d'un Numéro 
lOrLLlMI. I\ .Marieur 0 fr. 21 

SE FAIT 

EN TEINTES : 

Blanche 

Rosée 

Racbel 

Chair 

Naturelle \ 

PRIX DU 

FLACON 

verre opale 

(déposé)' 

2fr 
Envoi d'un 

FLACON 

franco par poste 

contre 3 f , 50 

en timbres ou 

mandat. 

'4L 

191° 

Li'Eaa da Sahel 
est une Kan de Beauté incomparable absolument 

inoffensive, Elle remplace avantageusement les 

Grêmes et Laits de Toilette et la Poudre de Riz. 

SOUVERAINE contre les aflections légères de !a peau, 

L'EAU DU SAHEL donne au visage un teint velouté et lui 

procure une fraîcheur bien agréable. 

M. DORÎER Gie - Marseille - Fabricants 
Se trouve : chez les coiffeurs, parfumeurs et dans toute 

maison vendant de la Parfumerie. 

m 
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